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                                                              Avant-propos 

Une page d’Histoire 

En France, les noms des rues, appelés aussi odonymes ou hodonymes, datent du Moyen 
Âge. Ils étaient attribués en fonction de la situation de la rue et du lieu qu’ils  desservaient : 
rue des abattoirs, place du marché, route des pins… 

Au XVIIe, la dénomination fonctionnelle change pour des noms de personnages politiques, 
artistes ou notables (rue Molière, place Colbert). 

A la Révolution, ces noms célèbres laissent place à des valeurs du moment: rue de la Liberté, 
place de l’Egalité, route de la Nation… 

Sous l’Empire, les grandes batailles donnent des idées et c’est à ce moment que l’on voit 
apparaître des odonymes rappelant les grandes victoires de l’empereur ou des personnages 
militaires: Place d’Austerlitz, rue Masséna… 

De nos jours, les noms des rues n’ont plus de nomenclature précise et un mélange de toutes 
les tendances historiques se retrouve dans  ceux d’une ville, d’un village : (place de la 
fontaine, Avenue de Wagram, Passage des alouettes, Avenue de la libération … 

 Le présent ouvrage propose, au fil des pages, un florilège de rues drôles, cocasses, insolites 

qui nous font perdre le nord mais non le sourire. 

Il n’est pas facile de demander son chemin pour se rendre dans la rue « Brise-Miche » ni de 

donner son adresse quand on loge dans la rue « Pavée d’Andouilles. » 
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                La rue « Pavée d'Andouilles », Saint-Gengoux-le-National (Saône et Loire) 

     

 

Les andouilles sont des pavés non conformes, invendables, qui étaient donnés aux 

communes voisines par les carriers de grès. 

 

                                                             

 

                                                 Une rue pavée d’andouilles 
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                                      La rue du «  Cul du Putois » (39230 Mantry) 

 

                  

Un cul-de -sac est une rue, un chemin, un passage, lieu sans issue. Alors, pourquoi ce 

passage sans issue est-il appelé «  Cul du Putois » ?    

Le putois vit dans les zones boisées, les bocages, les abords de ferme. Il affectionne 

également les zones humides telles que bords de rivière et marais. Le putois porte sa 

fameuse particularité dans son nom. Lorsqu’il se sent menacé, ses glandes anales sécrètent 

une substance expulsée sous forme d’aérosol qui sent mauvais, lui permettant de se 

protéger et d’attirer les femelles. 

En conséquence, nous ressentons une odeur nauséabonde si nous cheminons  le long de 

cette impasse où vivent des putois. 

                               

                                                                         Le  putois 
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                                              La rue « Des Pucelles » (Strasbourg) 

                                      
                                          Plaque bilingue, en français et en alsacien. 

                           Jumpfergass signifie : la rue Des Pucelles  

                                                                     Rue Des Pucelles 

                                              
   La rue des Pucelles (en alsacien : Jumpfergass) est une rue du centre de Strasbourg (Bas-

Rhin) qui va de la place Saint-Étienne à la rue du Parchemin. 

C'est une voie très ancienne qui remonte peut-être au quadrillage de l'ancien camp romain. 

Plusieurs hypothèses sont envisagées pour expliquer son nom. La plus répandue fait 
référence à l'auberge Zur Jungfrau, « à la Pucelle » (probablement la Vierge). L'usage 
populaire l'aurait transformée en nom commun et au pluriel.  

Selon d'autres interprétations, le nom de Jungfrau ferait pendant à celui 
de Juncker (« damoiseau »), que portait une maison de la rue, auquel 
cas Jungfrau signifierait « damoiselle.» 
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                                              La rue « Casse-Cul » (Guillestre, (Gard) 

 

   

 

On imagine que la rue étant très pentue, longue et difficile, l’on risque de chuter en 

tombant sur le derrière d’où son nom. 
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                                   La  rue de « la Truie qui File » (Le Mans) 

 

             

La rue de la Truie-qui-File  s’appelait autrefois rue de la Cigogne, du nom de la porte 

aujourd’hui détruite de l’enceinte romaine.     

Une personnification de la truie qui  nous donne une explication sur la signification du nom 

de la rue  

« Ils m’amusent, tous ces passants qui, en levant la tête vers ma plaque, font soudain les 

gros yeux et s’interrogent du regard. Mon nom les fait rire, souvent. Plus souvent encore, il 

intrigue. La « truie-qui-file », qu’est-ce donc ? Ça n’existe pas. Ça ne peut pas exister. 

Pourtant, je suis une célébrité. On me retrouve dans quantité de villes de France, et au cœur 
même de son monument le plus emblématique : le Mont-Saint-Michel, où j’ai donné mon 
nom à une maison. 

Mon histoire vous semblera invraisemblable. Nul témoin ne peut plus l’attester, mais avec 
tant d’émules à travers notre cher pays, comment pourrait-elle être fausse ? 

Tout commence à la fin du Moyen-Âge. Un homme, que je nommerai mon « maître », 

puisqu’il faut bien reconnaître qu’il m’avait domestiquée, avait eu pour idée d’impressionner 
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les passants en me faisant filer. Non pas filer comme courir ou fuir ! Filer de la laine, comme 

une habile ouvrière du textile, maniant avec dextérité la quenouille et le fuseau. 

Cabarets et tavernes 

Hélas pour mon bon maître, les autorités ne goûtèrent pas ses qualités de dresseur. Accusé 
de sorcellerie, il fut brûlé vif, place de Grève, à Paris, à l’endroit même où nous nous 
donnions en spectacle. 

Ce qu’il advint de moi par la suite importe peu, puisque ma renommée dépassa soudain mon 
existence propre. Dans les années qui suivirent, de nombreux tenanciers d’auberges 
donnèrent mon nom à leurs établissements. Manière pour eux d’attirer dans leurs cabarets 
et tavernes tout ce que le royaume comptait de mauvais sujets. 

Au Mans, ce serait un mercier qui aurait donné en son temps le nom de « Truie-qui-file » à 

sa boutique. Le marchand de tissus a depuis fermé boutique, il y a bien longtemps. Mon 

nom, lui, est resté. » 

                    

 

                                                  La rue de la Truie-qui-File 
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                                  La rue de « la Verge D'OR »(Toulouse) 

    

                             

 

           La verge d’or est une plante à fleurs appelée gerbe d’or. 

C’est depuis le Moyen Âge en Europe, que l’on a reconnu à la verge d’or, des propriétés 

curatives pour soigner des rhumes, des affections pulmonaires… 
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                                           La  rue « Des Boulets » (75011 Paris) 

 

          

 

La rue des Boulets est une rue de Paris située dans le 11e arrondissement, dans le quartier 
Sainte-Marguerite. 

 
Origine du nom 

Trois origines sont envisageables : 

-Le nom proviendrait d’un lieu-dit : « des Boulets ». 

-Il prendrait son origine dans les guerres de religion du XVIe siècle (boulets de canon). 

-Une troisième hypothèse plus probable serait le renvoi, par le terme «  boulets », à un type 

de charbon distribué sous forme de palets, d’une taille qui permettrait un transport et un 

stockage plus maniables, dans les quartiers de nombreuses villes, au XIX e et au début du 

XXe siècle. 
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                              La rue « des Crottes » (13011 Marseille) 

       

                     

 
Les Crottes est le quartier qui constitue la pointe sud du 15e arrondissement de Marseille, 
lequel fait partie des « quartiers nord » de Marseille, par référence à leur situation au nord 
du Vieux-Port. 

 

Toponymie 

Selon Frédéric Mistral, le quartier aurait été ainsi nommé en raison des auberges voûtées 

qu’il y avait autrefois. 

Les « crottes » signifient des voûtes souterraines, cachées, des grottes que l’on retrouve en 

latin classique « crypta », galeries couvertes servant de passages, tunnels; c’est ainsi que l’on 

désigne le cloître voûté entourant la cour des villas romaines servant de celliers, de lieux où 

entreposer de provisions. 
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                                 Le « Chemin de Lanusse » (Toulouse) 

  

          
 

Le chemin de Lanusse ne tire pas son nom d’une quelconque référence anatomique comme 

certains peuvent le penser. Il trouve son nom dans la liste des Capitouls de Toulouse. Par 

deux fois, au XVII e siècle, un des 8 Capitouls de la Ville Rose avait pour patronyme Lanusse:  

Francois Lanusse (Bourgeois) Capitoul en 1669, précédant Antoine Lanusse (Bourgeois) 

Capitoul en 1680. 

Les Capitouls sont des personnes élues dès le Moyen Âge (1147) pour constituer un Conseil 
Municipal, au nombre de 12. Le nombre est ramené à 8 (1438). Leur fonctionnement 
ressemble à celui des arrondissements des grandes villes tel que Paris Lyon ou Marseille. Ils 
sont élus sur un territoire (Capitoulat), quartier dans la cité ou bourg en périphérie. Ils sont 
élus pour un an sur un capitoulat. 

Pour être Capitoul, il faut être un homme âgé de plus de 25 ans, marié, catholique, posséder 
une maison à Toulouse et exercer une profession honorable : avocat, procureur, écuyer ou 
marchand. 

Ils ont des fonctions administratives, judiciaires et militaires. Avec la Révolution française, le 
capitoulat est aboli. 
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                                                                 Rue de la « Gerbe » (Lyon 2e) 

                       

Autrefois, il existait sur la façade d'une maison, démolie en 1855, un bas-relief en marbre 
blanc qui représentait des enfants tenant des gerbes de blé. Ce bas-relief qui servait 
d'enseigne, a donné son nom à la rue. 
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                                                       Place « Au Beurre »(Quimper) 

         

Anciennement appelée place aux Ruches, puis place au Beurre-de-Pot, c'est là que l'on 
vendait autrefois le beurre d'hiver très salé pour qu'il se conserve longtemps dans des pots 
en grès.                       

 

                                                     Autre vue sur la place Au Beurre 
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                          Place « De La Bulle »(Avignon) 

 

Une bulle pontificale est le document par lequel le pape émet un acte juridique tel qu’une 
nomination épiscopale, une définition dogmatique, la convocation d’un concile ou une  
     
La place de la Bulle tient son nom d’une auberge voisine : « l’ostal de la bulla de nostre 
senhor la Papa », (l’auberge de la bulle de notre seigneur le pape). Une bulle pontificale est 
le document par lequel le pape émet un acte juridique, une décision concernant l’Eglise. 
 
 

                         

Sceaux de bulles du pape Clément V 
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                                              Rue du «  Bras de Fer » (Montpellier) 

 

 Dans le labyrinthique quartier de l’Ancien Courrier, il y a  une petite rue au nom mystérieux : 
la rue du Bras de Fer 
La rue porte ce nom parce qu’un bras en fer tient un lampadaire. 
(Voir au milieu de la photo) 
 
 
 
 
  

 
 
                                                      Le quartier de l’ancien Courrier 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                            


